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* Il y a une erreur à corriger dans le dernier bulletin, page 449.
Le centenaire de la bataille de Valmy ne tombait pas le 22 sep-

ternbre, mais le 20. Cette bataille qui a eu d'immenses résultats
auxquels elle doit sa célébrité, n'a fait que quelques centaines de
victimes et se réduisit à une simple canonnade. On l'appelle la ca-
ionnade de Valmy. Le lieutenant de Dumouriez, Kellermann, à
qui on doit la victoire, fut plus tard crée duc de Valmy parNapo-
léon devenu empereur.

Le 22 septembre dernier a eu lieu sur le champ de bataille de
Valmy l'inauguration d'un monument élevé à la mémoire de
Kellermann.

** J'ai déjà parlé à la page 419 de la conversion au catholicisme
d'un grand nombre de Nestoriens et de la probabilité du retour
prochain et définitif de tous leurs coreligionnaires. Un évènement
peut-être unique en son genre, qui va, sans aucun doute, hâter ce
retour, est la conversion d'un ministre anglican faisant partie de
la imission protestante en Perse. Cette mission a été fondée par
l'archevêque anglican de Canterbury, dans le but d'attirer les
Nestoriens dans l'anglicanisme. Le ministre qui vient d'embrasser
la religion catholique est le révérend David Benjamin. Il était
l'un des membres les plus distingués de la mission. Au lieu de
prêcher la doctrine de son église il a ouvert les yeux à la lumière
etil aabjuré ses erreurs. Puisse cette conversion d'un convertisseur
avoir unesalutaire influence surles schismatiques et les convaincre
de la fausseté de leur religion.

* Le chef actuel du parti bonapartiste, le prince Victor Napo.
léoni, vient d'adresser un manifeste" Aux comités plébiscitaires de
France." Ce manifeste quia été écrit à l'occasion du centenaire de la
proclamation de la première république, est l'inauguration d'une
ère nouvelle dans l'évolution des partis en France. Il proclame le
principe de l'appel au peuple au moyen du plébiscite, et il cite
commne maxime fondamentale ces paroles de la CoNvENTION lors
de la proclamation de la république : Il ne peut y avoir de Consti-
£ution que celle qui est acceptée par le peuple."


